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1- Décrivez-nous votre entreprise.
Au fil des années, j’ai eu une cinquantaine 
d’entreprises dans toutes sortes de domaines. 
Principalement depuis six ou sept ans, c’est plus 
du développement de terrains que je fais.

2- Quels types de métiers  peut-on 
retrouver dans votre entreprise ?
Dans le développement de terrains, on fait à 
peu près tout à l’externe à part la comptabilité. 
Ce que ça prend, c’est l’urbaniste, l’arpenteur et 
le biologiste. Qu’ est-ce qu’il y a d’autres aussi ? 
L’ingénieur pour mettre les rues, les trottoirs et 
les lampadaires. Les ingénieurs électriques et 
mécaniques d’ Hydro-Québec.

3-Quelles sont les valeurs de votre 
entreprise ?
C’est bizarre à dire, mais c’est de créer de la valeur. 
Je monte un projet global et je crée de la valeur. 
Au niveau des valeurs de l’entreprise, c’est la 
franchise, le dévouement, aller jusqu’au bout.

4-Quelles qualités de base  recherchez-
vous chez vos employés quand vous les 
embauchez ?
Donc ce que je recherche, c’est quelqu’un de 
différent et de franc. Moi, je préfère quelqu’un qui 
est une belle personne, bien élevé, respectueux 
envers les autres et à qui tu peux montrer le job 
plutôt qu’une personne qui connaît tout, mais qui 
n’est pas fin ou menteur.

5-Selon vous, quels sont les avantages à 
travailler en région ?
Oh, il y en a plein, la qualité de vie d’abord et avant 
tout. Pas de trafic. L’air pur, plus de nature. Les 
gens sont plus calmes.

6-Quelle est la partie de votre travail que 
vous préférez ?
Tous les jours sont différents et posent de nouveaux 

défis. Quand j’achète des terrains, celui que j’ai 
acheté n’est pas le même que celui que j’ai acheté 
avant et l’autre d’avant. C’est plaisant parce que 
ce n’est jamais pareil. Quand tu développes des 
terrains, tu te bats avec la ville, le ministère de 
l’environnement, les citoyens qui sont alentour du 
projet. Toujours, sans arrêt et j’aime ça me battre. 
(rires)

7- Jusqu’où  rêvez-vous d’amener votre 
entreprise ?
En ce moment, je suis en mode stabilisation. Je 
n’ai pas 50 projets, j’ai 10 projets et ils sont tous 
là. Je n’en veux pas 50. Je veux acheter un ou deux 
terrains par année, c’est tout. L’important, quand 
on est en affaires, c’est la ligne du bas, la ligne des 
profits. Je fais moins de projets, mais ceux que je 
fais sont plus intéressants et profitables pour moi.

8- Pour vous, la persévérance scolaire, c’est 
quoi ?
Tu vois, moi je n’avais pas fini l’université et j’y suis 
retourné parce que je voulais absolument finir. 
Je dis à mes enfants que c’est super important 
l’école et de se rendre le plus loin possible, au 
moins d’avoir un bac idéalement.  Peut-être pas 
une maîtrise, ce n’est pas une nécessité. Pour 
moi, c’est super important l’école. Ce n’est pas 
compliqué : plus tu as de scolarité, meilleure est 
ta vie en général. Tu as des meilleurs salaires, des 
meilleures conditions de travail et des promotions 
plus rapides.

9-Quel message  voulez-vous lancer aux 
jeunes de notre région ?
Que tout est possible. Dans la région, il y a 
plein d’entrepreneurs qui réussissent et dont on 
entend parler. Le village est mondial. On n’est 
pas restreints. Les possibilités sont tellement 
faciles, le monde appartient à tout le monde. Il 
n’y a plus de limites d’espace. La citation d’Iron 

 Man, c’est : «  Anything is possible ». Je dirais la 
même chose.

10-Que  pensez-vous des jeunes qui 
s’impliquent bénévolement dans leur 
municipalité ?
Je pense que ça fait grandir. Je pense que c’est 
important et que ça fait partie d’une bonne 
éducation. Ça donne des outils pour plus tard. 
Le bénévolat apporte plein de choses que tu ne 
vois pas sur le coup, mais sur le long terme, c’est 
super bon.

11- Quelle importance  doit-on accorder à 
l’activité physique ?
C’est très important. Depuis un an, je m’entraîne 
et le pourquoi, c’est que je vois trop de gens qui 
tombent à la retraite à 65 ans et qui sont tout 
croches. Ils sont malades, ils ont de la misère 
à marcher, ils se promènent en triporteur. Ça 
a aucun sens. On dit toujours « un esprit sain 
dans un corps sain », mais c’est important. Vieillir 
quand tu es mal en point, que tu es malade et 
que tu as mal partout, ce n’est pas plaisant. C’est 
super important de bouger. Ça peut être juste 
de marcher. Ça fait partie d’un équilibre de vie. 
Bouger, c’est important, c’est un tout.

12-  Que  pensez-vous de la relation entre les 
jeunes et la cigarette et/ou la vapoteuse ?
Heureusement qu’il y a de moins en moins de 
jeunes qui fument, mais il y en a de plus en 
plus qui vapotent. Il n’y a pas assez de trucs 
scientifiques encore, c’est récent. Il y en a qui 
disent que ça va être pire que la cigarette. Je ne 
sais pas si c’est vrai, mais dans les deux cas, 
c’est pas bon. C’est nocif. Je faisais de l’asthme 
quand j’étais plus jeune parce que mes parents 
fumaient. Aussitôt que je suis parti tout seul dans 
ma maison, l’asthme est parti. Mes poumons se 
sont régénérés.
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